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6. Bt 'une & lautre mer engendrerent des
huitres, & des moules, des péleunes, des
buccins , comme on le voit encore aujours
d’hui. RN

7. Or, les huitres ne favoient point batig
des montagnes de marbre.

8. Et les coq & poule * fe joignirent aux
huitres ; les anciens & les nouveaux coquil-
lages batirent enfemble des montagnes de
pierre de taille. '

9. Ce font-la les montagnes coquilleres du
{econd ordre, dans les dépdts calcaires.

10. Montagnes dépoiées par le grand océam
fur le fommet des Aipes, du Krapac, des Py-
rennées, de "Olympe, des Cévennes.

11. Et on les voit encore au-deffus de tous
ces fommets fourcilleux de P"Apennin, des
Alpes, du Cancafe; comme cela eft dit aun fi-
xieme volume de la grande hiftoire, p. 146
& 147, nO. 24-5 double, & ailleurs.

12. Et on ne les voit plus, & on ne peut
les voir ces grands dépdts calcaires {ur aucun
des fommets fourcillcux. / .

13. Car le grand océan avoit déja quitté le
haut de VAppennin, des Alpes, du Caucafe,
longrems avant la paiffance des huitres des
coq & poule, & des ammonites.

14. Et les cog & pounle, & les ammonites
& les huitres n’ont bati leurs montagnes qu'd
des hauteurs moiennes, & bien inférieures aux
fommets {ourcilleux; comme cela eft dit'dans
tout le premier volume de la grande hiftoirey
en particulier pages 330, 331, n°% 227, 329,
& page 368, n®. 379.

15. Or il v eut encore des fiecles & des fie-
cles; & quand, aprés ces fiecles, les huitres
qui étoient en-defflus du Mezin eurent bati le
mont Coiron qui eft en-deffous, c’eft-a-dire
plus bas, il y eut des volcans & des volcans.

16. Et les laves coulant du mont Mezin qui
étoit alors plus bas, fur le mont Coiron alors
plus haut, s’étendirent fur le travail des hui-
tres. ;

ry. Car dans ce tems les laves couloient de
bas en haut, & non de hawt en bas.
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